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Dans le sombre velouîrs de la v'o'éte des soirs
La luiie est immobile, ébtoissanwte et ronde,
Projetant ses reflets blanch<itres sur le mondle,
D'oit montent des senteurs grisantes d'enensoirs.

P'rêtes coutures d'oi- sur de longs TileCs noirs5,
Les insectes poteurs de clarté brève et blonde,
Viennent illuminer la céleste roto'nde,
Quand les oiseaux dit jour dorment sur leurs perchoirs.

Brillant, luisant, volant dlans les campagqnes vierges,
Espi is aé'riens, oit milliards de cierges,
Que chaque soi-r regarde éteindre et revernir

Que de fois j'ai cru voir-, dans l'oubli de mon rêv'e,
Voltiger hotlants, cherchant leurs nids sans trê ve,
Les amours de jadis et ceux de l'avenir.

HECTOR DzIýputs.

LA CHASSE A L'HOMME

Cet été-là - je parle de 1855 - la population du
village qui devint plus tard la ville de Lévis, vécut
dans une alerte continuelle.

Il fut môme un temps où l'on put craindre que les
citoyens affolés ne se portassent aux plus regrettables
extrémités.

Voici ce -qui avait donné lheu à cette exaspération
insolite dans un milieu d'ordinaire très paisible.

Un après-midi du commencement de juin, les habi-
tants des environs de l'église Notre-Dame entendirent
crier ; Aurfe-u I et les grondements sinistres du tocsin
portèrent l'alarme à plus d'un mille à la ronde.

On accourait de tous les points à la fois.
-Où est le feu 7 demandait-on.
-À l'église ! C'est l'église qui brûle...
En effet, une épaisse fumée S'échappait par la

fenêtre ouverte de l'une dais sacristies latérales - celle
qui servait de vestiaire aux enfants de choeur et aux
chantres.

A cette époque, Lévis n'ayant pas de pompes à
incendie, une organisation de pompiers avait paru
superflue, et le publie s'y .trouvait conmplètement
désarmé devant la possibilité d'un désastre.

Néanmoins, comme il est des hommes de coeur
partout, de hardis jeunes gens pénétrèrent dans
l'église ; et, grâce à leurs efforts, l'édifice - alors tout
récemment construit - fut heureusement sauvé de la
destruction.

Le feu avait pris'en plein jour, dans une armoire à
surplis :on en conclut naturellement qu'il ne pouvait
être que l'oeuvre d'un incendiaire.

le doute ne fut plus permis, lorsque, deux jours
après, le feu se déclara de nouveau dans l'église.

Il avait été allumé, cette lois, à deux endroits simul-
tanément : sous l'un des autels, et au fond d'une
stalle, dans le jubé de l'orgue.

Comme la première fois, le commencement d'in.
candie n'eut pas de suites sérieuses, matériellement
parlant. Mais on conçoit sans peine dans quelle
stupéfaction-cette nouvelle tentative criminelle jeta la
population de l'endroit.

On improvisa une espèce d'enquête : mais les plus
habiles investigations restèrent sans résultat. Per-
sonne n'avait été vu. Rien de suspect n'avait été
remarqué. Pas un indice, pas un soupçon, rien i

Il y avait pourtant là un incendiaire en chair et en
cs, c'était évident ; mais quel était le coupable ?t Quel
était surtout le nmohile du crime 't On se perdait en
conjectures.

Il va sans dire que des gardiens furent installés en
permanence dans l'église, - ce qui rendit impossible
tout attentat du même genre, au moins de ce côté.

Les gens commençaient à respirer, lorsqu'un soir le
tocsin retentit de nouveau.

On se précipite au dehors. Le ciel était tout rose,
et une grande lueur rousse éclatait du côté de Saint-
Joseph. C'était l'écurie d'un nommé Ignace Bourget.
qui flambait comme une torche.

On sait la curiosité que provoque un incendie à la
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campagne. En un instant, le chemin conduisant à
Saint-Joseph fut couvert de piétons qui hâtaient le
pas, ou plutôt couraient à to>utes jambes vers le théâtre
de l'accident.

Point de sauvetage à opérer, cependant. Tout ce
qu'on put faire fut de protéger les constructions avoisi-
nantes, à l'aide de draps, de couvertures et de tapis
trempés dans l'eau.

Mais à peine les flammes comnmençaient-elles à céder
deyant les efforts des travailleurs, et surtout devant le
manque d'aliments 'a dévorer, qu'une nouvelle clameur
ne fit entendre. 1

Un autre incendie venait de se déclarer du côté
de Notre-Dame.

C'était la grange d'un nommé Hallé, quibrûilait sur
les hauteurs où s'étend aujourd'hui la paroisse de
Saint-David.

De mémoire d'homme, on n'avait jamais été témoin
de semblables choses.

Et ce ne fut pas tout.
Trois jours plus tard, la remise d'un charretier, aux

environs de la gar-e du Grand-Tronc, était réduite en
cendres dans des circonstances tout aussi suspectes.

On ne parlait plus que decette épidémie d'un nouveau
genre, qui loin de décroître, prenait au contraire de
nouvelles proportions tous les jours.

A chaque soleil que Dieu amenait, on signalait de
nouvelles tentatives de destruction. Dans les dépen-
dances extérieures surtout, sous les hangars, dans les
fenils, derrière les cordes de bois, les piles de planches
ou de madriers, à chaque instant, la nuit, on voyait
jaillir une lueur ou monter une petite fumée. C'était
le feu 1

Tout au moins découvrait-on de petits paquets de
paille roussie, de légers amas de copeaux que la flamme
avait noircis, avec quelques boites d'allumettes flani-
bées.

Le tocsin nous éveillait presque toutes les nuits.
Une des pompes à incendie de Québec avait été

laissée en permanence de notre côté du fleuve.
Tout le monde faisait la patrouille autour des bâti-

ments.
Nul besoin de dire que c'était là une fête pour nous,

gamins de quinze à seize ans. Nous voir armés de
pied en cap avec des sabres, des fusils, des pistolets,
arpenter le trottoir et rôder autour des maisons,
circonstances et dépendances, c'était, on en conviendra,
une aubaine inespérée.

Jamais nous n'avions encore eu à jouer un rôle de
cette importance, la nuit surtout.

Nous n'avions même jamais rien rêvé de pareil ; et
maints des nôtres n'étaient pas loin d'en savoir un
certain gré au mystérieux incendiaire.

A la longue, cependant - tant il est vrai que les
plus belles choses ont leur mauvais côté - ces factions
nocturnes, trop nombreuses et trop prolongées, finirent
par manquer de gaieté.

D'%utant Plus que, souvent, le feu prenait à deux
pas de nous, presque sous notre nez, comme pour nar-
guer notre vigilance.

En général, nous faisions notre apparition àa temps
pour l'éteindre - ce qui démontrait, après tout, que
nos services n'étaient lias absolument inutiles - mais
quelquefois aussi, suivant les invariables traditions de
toutes les patrouilles du monde, nous arrivions trop
tard...

Alors il fallait voir pleuvoir sur nos fronts les béné-
dictions des propriétaires lésés, qui, sous prétexte que
nos services avaient pour objet de combattre les incen-
dies, je suppose, trouvaient tout naturel de ne nous
traiter qu'à l'eau claire.

On conçoit si tout cela faisait du potin.
Personne ne pouvait mettre la main sur le misé-

rable ; nmais on n'a pas d'idée comme tout le mondé -

les femmes surtout - le connaissait, ou tout au moins
l'avait vu quelque part et l'avait parfaitement re-
connu

Seulement, les mieux renseignés ne s'accordaient
point sur le signalement de l'individu.

C'était d'abord une vieille, horriblement laide -

naturellement - l'air méchant et sournois, qui portait
un paquet sur son dos - des allumettes, sans aucun
doute.

On ne l'avait pas précisément vue mettre le feu;
mais elle avait - nombre de gens pouvaient l'affir-
mer - jeté un coup d'oeil de travers par-ci par-là sur
les grenu~es, sur les appentis, sur les remises, sur les
bûchers, sur les maisons en construction... Qu'exiger
de plus ?t

D'autres, bien informés aussi, prétendaient, au con-
traire, que c'était un vagabond inconnu, tout noir,
avec une figure de meurtrier et des yeux... des yeux....
qui vous figeaient le sang dans les veines.

Pas l'ombre d'un doute pour celui-là. Il était entré
chez un épicier, avait acheté quelques biscuits, et le
commis lui ayant dit

-Il fait chaud, nî'est-ce pas ?
Il avait répondu:
-En effet, mais il pourrait bien faire encore plus

chaud demain.
Or, le lendemain, un des sheas du Grand-Tronc

avait brûlé. C'était bien la preuve, comme on voit...
Et ainsi de suite.
Il est vrai qu'il ne manquait point de gens un peu

moins crédules, qui ne se laissaient point berner par
toutes ces histoires à dormir debout.

Suivant ces dernièe, c'était tout simsplemenmt la
colère divine, punissant les citoyens qui faisaient des
démarches auprès du gouvernement pour ériger la
Pointe-Lévis en municipalité de ville. Pourquoi cher-
cher midi à quatorze heures ?t

Il n'y avait pas à en douter, du reste :on avait
trouvé un morceau de soufre dans la cour à Jacques
Jobin, qui avait " passé par les niaisons " pour faire
signer les requêtes.

Ajoutez que Joe Bisson, en revenant de Saint-
Henri, à deux heures du matin, la veilîle du jour où, le
feu s'était déclaré dans l'église, avait aperçu dans le
ciel une drôle de lueur qui avait la forme d'unî V.

Allez donc nier l'évidence
Quoi qu'il en fût, la consternation Publique ne di-

minuait pas, et les mystérieux incendies n'en conti-
nuaient pas moins leurs ravages.

Un dimanche, le curé ordonna des prières publiques.
A l'issue des vêpres, un enfant accourut avec une

nouvelle :il avait vu un homme de mauvaise mine se
diriger, avec une boîte d'allumettes, vers un petit
hangar appartenant à Thomas Demers. En aperce-
vant l'enfant, l'inconnu avait rebroussé chemin, et
s'était enfoncé dan@ le " bois dles Guenettes "

Nul doute, cette fois, on tenait l'infâme.
Il n'y eut qu'un cri de rage. Hommes, femmes et

enfants, tous s'armèrent de bâtons, de tisonniers, de
pierres ; et la chasse à l'homme comînenc.a.

Il serait trop long de raconter les péri peties de cette
course folle à travers champs, où. durant plus de deux
heures, les aboiemients des chiens se mêlèrent aux
cris de vengeance des trois ou quatre cents perronnes
engagées dans la poursuite du malfaiteur qu'on guet-
tait depuis ai longtemps.

Enfin, les acclamations de triomphe se firent en-
tendre.

Traqué comme une bête fauve, cerné de toutes

parts, épuisé par la course, à bout d'haleine, livide de
terreur, le fugitif était tombé à genoux les mains
jointes, et demandait grâce dans une langue inconnue.

-Une corde ! une corde ! criait-on autour de lui.
Parole d'honneur, si l'objet se fût trouvé là sous la

main, je crois qu'un cadavre se serait balancé à
quelque branche d'arbre, moins de cinq minutes après
cette singulière capture.

Heureusement qu'il ne se trouva que de la ficelle -
des cordes de toupie, le vrade meci'in de tous les gamins
de cette époque - qui servit à ligoter le prisonnier,
lequel pliait le dlos sous les huées, tâchant d'éviter
les bourrades et même les soufflets de la marmaille,
qui formait la majeure partie de cette populace exas-
pérée.

-Chez le juge de paix 1 crièrent les pîlus sages.
-A la justice ! à la justice ! appuyèrent les autres.
Et la procession se mit en marche.
Sur une distance de trois milles au moins, le pauvre

diable déambula, ou plutôt clopina entre deux forts à
bras qui lui tenaient la poigne au collet, suant, gei-
gnant, trébuchant sous la bousculade, et tremblant


